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Introduction

Les trente lacs naturels du Jura et 150 cours d’eau constituent 
le corps de cet ouvrage. Tous sont localisés et succinctement dé-
crits ; une hypothèse étymologique est proposée pour le nom de 
chacun d’entre eux. 

Le manuscrit original évoque 600 cours d’eau, mais, pour al-
léger l’ouvrage, nous n’avons retenu que les ruisseaux ayant une 
longueur appréciable ainsi que ceux dont les noms sont exempts 
des termes « ruisseau » ou « bief »1. 

Je remercie vivement les responsables communaux qui se sont 
efforcés de répondre à mes questions et m’ont apporté maintes 
précisions sur les noms anciens et locaux des cours d’eau.  
M. Jean-Baptiste Fagot, ingénieur hydrobiologiste à la Fédération 
du Jura pour la pêche et la protection du milieu aquatique, m’a 
fourni une aide très appréciée.

Au fil de mes recherches, une évidence s’est imposée : malgré 
les facilités qu’apporte l’informatique pour collecter, transmettre 
et enregistrer les données, une centaine de ruisseaux jurassiens 
restent anonymes sur les cartes ou ne sont pas répertoriés. Il 
semble qu’à l’époque d’Alphonse Rousset, dans un monde à do-
minante agricole, ces cours d’eau étaient mieux connus et recon-
nus.

Pour finir, j’engage les lecteurs de cet ouvrage à me faire part 
de toutes remarques ou précisions susceptibles de l’améliorer. 

1	� L’auteur communiquera bien volontiers aux organismes qui le désirent le fichier 
informatique correspondant aux cours d’eau qui ont dû être retirés du livre.



Symboles et abréviations

< : « est issu de... »
> : « à l’origine de... »
Aff. : affluent
All. : allemand
Anc. : ancien
Bret. : breton
Celt. : celtique
Comm. : commune
DAFL : Dictionnaire de l’ancien 
français (voir la bibliographie)
Dép. : département
DMR : Dictionnaire du monde 
rural (voir la bibliographie)
DREAL : Direction régio-
nale de l’Environnement, de 
l’Aménagement et du Loge-
ment.
Env. : environ
FEW : Französiches Etymo-
logisches Wörterbuch (voir la 
bibliographie)
FJP : Fédération du Jura pour 
la pêche et la protection du 
milieu aquatique.
Fr. : français.
Frpr : francoprovençal
Gall. : gallois
Gaul. : gaulois

Germ. : germanique
GB : Grande-Bretagne
Id. : idem
IGN : Institut géographique 
national
Irl. : irlandais
Lat. : latin
NL : nom de localité
NP : nom propre
NR : nom de cours d’eau 
(ruisseau, rivière)
Occ. : occitan
ONF : Office national  
des forêts
Prov. : provençal
S. : siècle
Sandre : Service interminis-
tériel d’administration  
nationale des données et 
référentiels sur l’eau
Suf. : suffixe
TLFi : Trésor de la langue 
française informatisé



Bassins hydrographiques

La circulation des eaux dans le Jura est largement tributaire 
du relief karstique* (les termes suivis d’un astérisque sont com-
mentés dans le lexique final) qui caractérise ce département (voir 
la carte du relief). Des noms comme « balme/baume (ou grotte), 
cirque*, cluse*, combe*, doline*, emposieu*, gouffre, perte, re-
culée*, résurgence » correspondent à des aspects particuliers de 
la roche calcaire creusée par le lent travail de sape des eaux de 
ruissellement. 

À l’exception de l’Orbe, dont les eaux partent dans le bassin 
du Rhin, les cours d’eaux du département du Jura alimentent 
le bassin du Rhône par l’intermédiaire de la Saône, de l’Ain et 
de la Valserine, dont ils sont les contributeurs, directs ou indi-
rects. 

Du nord au sud du département, le relief dessine comme 
un escalier à plusieurs degrés, orienté selon un axe nord-est/
sud-ouest : d’abord la plaine, puis le Vignoble et le Revermont, 
le premier plateau, le second plateau, enfin la haute chaîne du 
Jura.

• � Le tiers nord du département constitue principalement une 
zone de plaine (Pays dolois et Bresse jurassienne) dont la 
hauteur est inférieure à 250 m : c’est le bassin de la Saône 
(Ognon, Doubs, Seille).

• � Suivant le même axe nord-est/sud-ouest, on trouve en po-
sition centrale un relief plus élevé, dessiné d’abord par le 
Vignoble et le Revermont (hauteur moyenne entre 250 et 
500 m), puis par les premiers plateaux (de la limite est du 
département jusqu’au-delà d’Orgelet ; élévation moyenne 
entre 400 et 700 m ; cet ensemble est aussi appelé « plateau 
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de Lons-le-Saunier »). Les eaux coulent principalement à 
l’ouest (Cuisance, Orain, Brenne, Seille et Vallière) et ali-
mentent le bassin de la Saône.

• � Cet ensemble laisse place, plus au sud, au deuxième plateau 
d’une hauteur moyenne entre 800 et 950 m. Composé des 
plateaux de Nozeroy, de Champagnole et de Grandvaux, il 
précède les plissements de la haute chaîne du Jura avec ses 
hauts sommets comme le mont Risoux (1419 m), le Crêt 
Pela (1495 m), la Dôle (Suisse, 1677 m), le Crêt de la Neige 
(Ain, 1720 m). Cet ensemble correspond principalement au 
bassin hydrographique de l’Ain qui reçoit aussi au sud les 
eaux collectées dans le bassin de la Bienne.

Allégorie représentant le Doubs et la Loue, dominant la fontaine 
de la place Jules Grévy à Dole. L’œuvre a été créée en 2000 par 
Pierre Duc, artiste peintre, graveur et sculpteur.
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La carte ci-dessus, dessinée par l’auteur, ne revendique pas 
l’exactitude géographique ; elle a simplement une valeur 
indicative permettant de repérer la zone où se situent les cours 
d’eau et les lacs évoqués grâce à l’indication fournie après le 
nom de chacun d’eux ; par exemple, le secteur A2 pour l’Arne.



• � (Haut-Jura). À l’extrême sud de cette zone, cependant, 
l’Orbe part vers l’est, en Suisse, en direction de l’Aar et du 
bassin du Rhin, tandis que le bassin de la Valserine est un 
contributeur direct du Rhône.

• � Dans l’extrémité sud-ouest du département, autour des 
cantons d’Arinthod, d’Orgelet et de Saint-Julien (comm. de 
Val Suran), la Petite Montagne est une zone naturelle au 
relief assez tourmenté ; ses deux cours d’eau principaux, le 
Suran et la Valouse, coulent vers le sud et alimentent le bas-
sin de l’Ain.

Lacs, rivières et ruisseaux du Jura12



Partie I 



Lacs naturels du Jura par ordre  
alphabétique

FORMATION 

L’érosion glaciaire est à l’origine de ces lacs, par creusement 
de cuvettes ou par entassement de barrages morainiques* entra-
vant l’écoulement des eaux. Condition essentielle pour que les 
eaux ne s’infiltrent pas dans ce milieu calcaire, il a fallu aussi 
que les glaciers déposent et compactent des placages marneux 
arrachés au sol.

Lac d’Ilay et son île de la Motte.
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Particularités 

Dans ce paysage karstique*, certains d’entre eux ne possèdent 
pas d’émissaire* apparent (lacs d’Antre, d’Étival, du Fioget, de 
Fort-du-Plasne, etc.), ou bien ont pour exutoire* un court ruis-
seau qui disparaît très vite dans une faille (lacs de Bellefontaine, 
des Bez, des Brenets, d’Ilay, etc.).

Seconde particularité : ils peuvent être réunis en chapelets, 
par deux ou par trois, par exemple, les lacs de Bellefontaine et 
des Mortes, de Chambly et du Val, de Clairvaux, d’Étival, des 
deux Maclu et d’Ilay.

Troisième particularité : ils alimentent tous le bassin du Rhône 
par l’intermédiaire de l’Ain, à l’exception du lac des Rousses dont 
les eaux partent vers le bassin du Rhin, par l’intermédiaire de 
l’Orbe.

LOCALISATION

Les lacs naturels jurassiens sont disséminés dans le quart 
sud-est du département du Jura.

• � Deux lacs seulement sont situés, sur le premier plateau (ou 
plateau lédonien) à l’ouest de l’Ain (rive droite) : ce sont les 
petits lacs d’Onoz et de Viremont distants à vol d’oiseau 
d’environ 6 km.

• � Tous les autres lacs sont situés à l’est de l’Ain (rive gauche) :
−  un premier groupe se trouve sur le second plateau (ou 

plateau de Champagnole) et rassemble les lacs de Chalain, de 
Chambly, du Val et de Clairvaux, installés dans des reculées 
échancrant la bordure ouest du plateau qui descend vers la vallée 
de l’Ain ; 

−  un second groupe se concentre sur le plateau du Frasnois 
(dit aussi « des sept lacs »), d’une hauteur moyenne de 800 m, en 
bordure est du plateau de Champagnole et précédant la haute 
chaîne du Jura. Ce sont les lacs d’Ilay, des Maclu (Grand et Petit), 
de Narlay, de Bonlieu, du Fioget et du Vernois. Le paysage, sa 
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